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Lettres édifiantes

fervatîon de- la Colonie ; mais il ne pa(Ta

pas quatre nuits de fuite dans un lit,

il veilloitfansce(re;onlevoyoit coucher
dans les bois & fur la neige, marcher à.

pied,. en hiver, des journées entières,,

(puvent dans Teau, palfer le premier les

rivières, au milieu des glaçons, pour
donner le bon exemple à fes guerriers y,

expofant fa vie comme un militaire y,

tandis que fes connoiflTances lui faifoient:

trouver des expédiens dans les occad^ns
qui paroiflbient les plus dëfefpérëes. . Il

prit poflèflion , lui douzième, d'un pays-

que les Anglois étoient fur le point d'oc-

cuper, & il s'y conferva, malgré leurs

^ intrigues '& leurs efforts..

Ses nëgpciations réuffiffoient aufïî bien >

que les entreprifes militaires qu'il diri-

geoit: les chefs de la Colonie lui|en.

confièrent , dans les occafions les plus

critiques &c les plus- intéreffantes , ôclui

en témoignèrent cent fois toute leur fa-

^isfaftion. La paix ayant été rétablie en%

1748 , notre Miflionnaire s!occupa du
moyen de remédier pour Pavenir aux

inconvéniens dont il avoir été témoin.

La route qu'il avoit vu prendre aux Sau-

vages & aux partis ennemis que les An-
glois envoyoient fur nous , lui fit choi-

fir un pofte qui pût à l'averir intercep-

)' !


